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Les Vœux de la Rédaction
Les Vœux d’Anna

     « Il y a des jours, des mois, des années interminables où il ne se passe presque 
rien. Il y a des minutes et des secondes qui contiennent tout un monde. »

Jean d’Ormesson

                               
Les vœux de Mireille

« Je ne souhaiterai rien d’extravaguant soyez heureux tout simplement. »

Les vœux d’Anna 
Maria, Lucette et Viviane
« Pendant la nuit de Noël

Le père Noël
Attrape les étoiles

Une à Une
Il en fait un voile
Pour la Lune. »

Les vœux de 
Jeanine

«  24 décembre 1971
Tous à Noël sont un peu mages.

Dans les épiceries, c’est la boue, la cohue.
Pour une boîte de halva au café

Une foule embâtée d’un monceau de 
paquets

Se rue à l’assaut du comptoir :
Chacun est à la fois le roi et le 

chameau. »
Brodsky

Les  vœux de 
Michèle

« Alicante
Une orange sur la table

Ta robe sur le tapis
Et toi dans mon lit

Doux présent du présent
Fraicheur de la nuit

Chaleur de ma vie. »
Jacques Prévert

Les vœux
de Brigitte

« Et si on essayait d’être 
heureux rien que pour montrer 

l’exemple »
Jacques Prévert

Les vœux de Joëlle
« Je vous souhaite des rêves 

à n’en plus finir 
et l’envie furieuse d’en réaliser 

quelques-uns. »
Jacques Brel

Les vœux d’Helena 
« Merci à la vie qui m’a tant 

donnée,
Elle m’a donné le rire et m’a donné les 

larmes,
Comme ça je distingue le bonheur du 

malheur,
Les deux matériels qui forment mon chant,

Et le chant de tous, qui est mon propre 
chant. »

Violeta Parra
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L’HEURE EXQUISE 
DE RENÉ ALLIO

Synopsis 
La Plaine, le Roucas Blanc, la Capelette, l’Estaque, Saint-
Gabriel … autant de noms de quartiers-villages qui forment 
la topographie complexe de Marseille et à travers lesquels, 
dans une superbe et nostalgique balade rythmée par la 
musique de Georges Bœuf, le cinéaste René Allio revisite sa 
propre histoire familiale.

« Si toute ville est un labyrinthe, alors Marseille est la ville 
par excellence. Depuis plus de deux millénaires et demi, 
dans le foisonnement de sa vie quotidienne, elle accumule et 
recommence tant d’histoires vraies, tisse par tat de trajets, de 
menus faits, de gestes, de bonheur ou de drames, un réseau 
de destinées si inextricables où comptent tant de lieux, de 
choses et d’instants qu’elle défie la fiction »

L’objectif de ses films serait de relever ce défi, 
de fixer quelque chose de ce foisonnement, 
d’explorer ce réseau de destinées. Pour René 
Allio le plus important est d’être au plus près 
de lui-même, de l’intérieur, de sa sensibilité. 
Et pour lui, ce qu’il y a d’abord au-dedans de 
chaque être, c’est sa mémoire. Dans la mémoire 
de René Allio qui construit d’une manière ou 
d’une autre chacun de ses films, il y a des lieux, 
dans ces lieux, il y a des images : des photos ou 
des souvenirs (images mentales) d’un moment, 
d’un visage.

Sur le réalisateur
René Allio manifeste 
une curiosité attentive 
aux changements dans 
la vie et les mœurs, 
il s’intéresse à la 
complexité des relations 
familiales, à l’identité 
propre de chacun 
face à la globalisation 
de la société de 
consommation. 

Raconter l’histoire des petites vies qui ne laissent pas de 
traces dans l’histoire, et ne demandent pas moins d’héroïsme 
pour être vécues que les grandes aventures épiques qui font 
habituellement le sujet des pièces ou des films.

« … Il y a des fictions qui portent un témoignage sur une époque, une situation qui est valable, fort, humain, 
autant utilisable par la connaissance que des documents ou des documentaires. »
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« Quand tu es dans ce quartier, tu n’as pas envie d’en partir »
Michèle

« J’ai le souvenir de la Comtesse de Pastré qui faisait ses courses dans 
le quartier à la Pointe Rouge, elle avait la bouche rouge framboise, et les 

pommettes rouges, elle venait en décapotable, elle était rayonnante… » 
Michèle

« Je me souviens, en allant à la Madrague, on voyait des vaches. Lui, il s’appelait 
Esprit, tout le monde le connaissait, il avait un cheval et il se baladait dans la rue. »

Jeanine

« Un endroit qui m’a marqué : la 
plage de la Verrerie, je me suis 

assise et j’ai regardé les cabanons, 
les habitants qui font des grillades, 
et leur joie d’être ensemble. C’est 
une plage où se retrouvent presque 

que des habitants du quartier. 
C’était ma première soirée ici, le 

23 août 1997. Il y avait Chez Dédé 
qui vendait des pizzas. Il n’y avait 
que des pierres à l’époque. C’était 

tellement joli. »
Anna
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« Quand je suis arrivée dans le quartier, j’ai été surprise devant la Boiseraie. Je n’y 
suis jamais entrée et pourtant c’était un endroit qui faisait partie de mes souvenirs et 

dont j’avais rêvé. »  
Mireille

« Je suis venue en 2014, 
il n’y avait rien de vieux 
et tout de neuf. Mais 
j’aimais bien me balader 
aux Goudes, les couchers 
de soleil avec mon mari. »  

Anna Maria

Tristesse, fatigue, mauvaise humeur ?  

Non, la déprime hivernale 
n’a aucune raison d’être.

La clé pour passer un bon hiver ?

- La vitamine D comme le soleil se fait rare, c’est sur l’alimentation qu’il faut compter 
pour nous apporter cette vitamine indispensable à notre bonne santé, mais aussi à la 
régulation de nos émotions.
- Le plein de maquereaux, saumon et sardine, d’œufs et de foie.

Autres antidépresseurs naturels : Les cornichons, la choucroute, le chocolat et le thé 
noir, qui accroissent la production de sérotonine, l’hormone qui fait positiver

Comme Bons Plans 
- L’exercice, est prioritaire, pour les journées trop remplies où le manque de temps pour 
le sport.
- 6 minutes de marche rapide suffisent à augmenter de 30 % nos scores d’émotions posi-
tives.

EN HIVER

Comme Bon Plan :
- Les musées et les expos, sont l’endroit idéal pour se reconnecter avec certaines émo-
tions pourvoyeuses de bonne humeur comme :
- Le souvenir, l’espoir et le rééquilibrage.
- Choisir le tableau qui saura nous faire passer de la tristesse à la joie.
- Où trouver le sens de la vie, quelle toile pourra nous convaincre de notre potentiel ?
Nous sommes parfois portés à nous souvenir autant des moments ratés que des moments 
réussis. Il faut repérer les trois domaines de Beauté les plus bénéfiques :
- Beauté Naturelle
- Beauté Artistique
- Beauté Morale…
L’appréciation de la beauté et de l’excellence nous entraîne à regarder nos expériences 
du bon côté.

A cette saison, le magnésium qui augmente la 
production d’hormones de la bonne humeur, est 
la clé de la forme. Mettons donc les bouchées 
doubles sur les sardines à l’huile, les noix du 
Brésil, le cajou, les amandes et le chocolat noir. 
A l’image des Japonais, c’est le moment de 
cuisiner des champignons, des algues et du soja, 

trois antidépresseurs naturels.

EN AUTOMNE

LES CONSEILS AUTOMNE HIVER 
BIEN-

ÊTRE SOUVENIRS



Un secteur : tout le littoral sud de la Pointe 
Rouge à Callelongue soit 10 000 personnes au 
total, dont 5000 habitants entre Grotte Rolland, 
la Verrerie, Callelongue. 
Cela peut aller jusqu’au David en termes de 
pollution de l’air.
Un peu d’histoire du territoire
Au 19e siècle, le développement industriel a 
fait naitre nombre d’industries très polluantes 
sur le secteur : 
- Soude
- Plomb, avec des problèmes de 
saturnisme, intoxication grave de l’organisme
- Verrerie
En 2007 un arrêté novateur pour l’époque 
fut pris par la préfecture, faisant des 
recommandations sur la prévention de 
la pollution portant sur certaines plages, 
baignades et cueillette de coquillages. 
Cet arrêté traitait des sites orphelins, sans 
propriétaire déclaré.
Dans ce cas la réglementation veut que, en 
l’absence de propriétaire, l’Etat se retrouve 
responsable de la procédure de dépollution 
pour préserver la santé publique.
En 2011, un premier groupe de défense des 
riverains du site de Legré-Mente devenu le 
comité Santé Littoral Sud en 2013, association 
de fait. Le comité prend l’habitude de se 
réunir très régulièrement dans le but clair 
de sensibiliser les habitants1 du quartier 
aux risques environnementaux, après le fort 
traumatisme, lié à la fermeture de l’usine, vis à 
vis des autorités qui connaissaient le problème 
de pollution tout en restant dans le déni.
Soit l’Etat met en demeure le propriétaire, 
soit l’Etat, soit la mairie peuvent faire 
la dépollution et envoyer la facture au 
propriétaire (cf le code civil comme pour le 
débroussaillage)
En parallèle, la mairie avait sous le coude un 
gros projet immobilier sur le secteur.
Santé Littoral Sud a porté l’essentiel de ses 
forces et de son action aux cotés des CIQ*, en 
complémentarité et en appui.La réglementation 
a évolué à la suite de 7 cancers déclarés liés à 
la pollution au travail à Vincennes.

Le CIRC (centre international de recherche sur 
le cancer) a imposé des études préliminaires 
obligatoires à faire avant toute construction : 
la Mairie de Marseille est passé outre ainsi que 
le propriétaire des lieux, Margnat,:des permis 
de construire illégaux ont été signés en contra-
vention à la loi littoral, à l’obligation d’assai-
nissement du sol à la Madrague de Montredon. 
Ce fut le facteur déclenchant
En 2013, grâce aux actions des CIQ, et de 
Santé Littoral Sud, les permis ont été annulés 
du fait du surdimensionnement des projets de 
construction, et de la pollution du sol, l‘Etat 
avait signé les permis sans jouer son rôle.
Transformée en association loi 1901 en 2016 
pour asseoir sa stabilité, assurer visibilité et 
représentativité, Santé Littoral Sud a eu ainsi 
un impact plus important vis à vis des pouvoirs 
publics dans son action pour la reconnaissance 
de l’existence des pollutions, en plus de celles 
déjà reconnues depuis les années 2000 comme 
l’Escalette.
Santé Littoral Sud a renforcé la sensibilisation 
des populations sur l’historique qui fait 
connaître l’ancrage avec les gens de quartier, et 
sur l’évolution du paysage
L’ouvrage de Xavier Daumalain, historien, 
et Isabelle Laffont-Schwob, spécialiste 
technique des sols pollués, sur « les 
Calanques de Marseille et leur pollution » 
sorti en 2015, Santé Littoral Sud aborde de 
front le problème par des actions, des cartes 
postales des lieux contaminés ont permis une 
écoute des habitants, des échanges sur leur 
questionnement, une analyse en lien avec des 
études connues.
Une caution scientifique a appuyé le combat : 
A partir de 2011, des scientifiques ont rejoint 
Santé Littoral Sud et en parallèle, l’information 
sur la santé environnementale s’est répandue 
et a touché les esprits et les consciences mieux 
sensibilisées.
Une information nationale par des études sur 
les maladies chroniques non liées à l’âge, 
sur les cancers chez les jeunes a renforcé la 
sensibilisation.

.La sensibilité environnementale de l’opinion a été étayée par Gilles  Nalbonne, 
spécialiste des perturbateurs endocriniens et directeur de recherche à INSERM, 
(l’institut national de la santé et de la recherche médicale) relayant les précurseurs 
comme Pézerat.
depuis longtemps !
Aujourd’hui, nous sommes dans un mouvement national où sont créées des crèches 
sans perturbateurs endocriniens : le secteur de Santé Littoral Sud en est loin et 
Des recherches sur le saturnisme remontent à la peste de 1720 où à l’Hôtel Dieu est tenu 
un registre des patients atteints de saturnisme. 
Dans le secteur couvert par Santé Littoral Sud plus personne ne conteste l’existence et la 
dangerosité des pollutions.
L’Etat a évolué sur la question des risques environnementaux.
La sensibilité des populations a acquis un état d’esprit de veille constante sur 
l’urbanisation.
Mais Margnat promoteur voulait créer une marina gigantesque en lieu et place de l’usine 
de Montredon : le secteur était voué à une gentrification sauvage : ça ne s’est pas passé 
comme ça.Dans le secteur couvert par Santé Littoral Sud plus personne ne conteste 
l’existence et la dangerosité des pollutions.
L’Etat a évolué sur la question des risques environnementaux.
La sensibilité des populations a acquis un état d’esprit de veille constante sur 
l’urbanisation.
Les calanques restent le lieu de promenade pour tous les Marseillais depuis toujours et 
dans tous les milieux sociaux, cela perdure. Toute forme de discrimination essayée en 
vain, bien au contraire, cela a motivé toutes les populations.
Comment peut-on encore nier nos spécificités environnementales avec jusqu’à 200 jours 
de vent par an ?

La population s’est soudée sur son identité 
avec ses risques et périls, alors que les 
Calanques sont devenues un spot national, 
voire international, connu de tous et dans tous 
les guides avec la baie des singes, donc notre 
patrimoine revendiqué.
Ce patrimoine et ce paysage uniques sont 
rongés par la soude : les nouveaux arrivant 
avec des petits enfants se sentent aujourd’hui 
tous concernés par la question de l’école de 
Montredon : comment préserver à la fois la 
santé de nos enfants et la permanence de l’école 
?
Le danger n’est pas que potentiel : la surveillance 
des dalles de la cour doit se faire en permanence 
car il y a des gaz toxiques dessous.
Un goudronnage a été mis en place pour isoler 
la terre des élèves dans la cour de l’école et il a 
fallu éviter et faire éviter tous contacts avec les 
végétaux et détruire le jardin écolo de l’école, ce 
qui a été très difficile : la protection des enfants 
imposait de détruire ce qui était écolo devenu 
dangereux.Le tout est propriété de la mairie qui 
n’a pas fait son devoir. 
La dalle des bâtiments est à faire surveiller par 
des experts, mais les capteurs n’ont pas été mis 
en place, ni la ventilation. 
La Mairie a dressé les parents d’élèves contre 
Santé Littoral Sud l’accusant de menacer de 
faire fermer l’école, alors que c’était tout le 
contraire.
La stratégie de Santé Littoral Sud a été de faire 
repli par risque de dresser les uns contre les 
autres les parents, les enfants désemparés et les 
associations.
Santé Littoral Sud a choisi de rester présent par 
des documentations et de l’information qui font 
leur chemin en faisant redescendre les tensions.
La prévention est active et performante, et 
aujourd’hui le préfet a promis une ICPE* puis 
un plan de gestion avec l’obligation d’une 
dépollution préalable.
Ginkgo est le nouveau propriétaire et son métier 
est la dépollution des sols. 
Santé Littoral Sud a choisi de rester présent par 
des documentations et de l’information qui font 
leur chemin en faisant redescendre les tensions.

La prévention est active et performante, 
etaujourd’hui le préfet a promis une ICPE* 
puis un plan de gestion avec l’obligation d’une 
dépollution préalable.
Ginkgo est le nouveau propriétaire et son 
métier est la dépollution des sols. 
Le préfet a fait faire par le BRGM, bureau 
expert officiel leader dans sa spécialité, la 
tierce expertise, documents attendus depuis fin 
2017.
Or Ginkgo avance sur son projet de solutions 
immobilières qu’il souhaitait présenter le 
5 décembre 2018 mais qui a été repoussé 
compte tenu d’absence d’IEM* et de plan de 
gestion.On s’aperçoit que malgré engagements 
et promesses, les documents obligatoires 
n’arrivent pas. 
La triste réalité des écroulements d’immeubles 
de la rue d’Aubagne et l’actualité des 
évacuations de populations en nombre 
incroyable en 2018 à Marseille appuie 
favorablement la démarche et les exigences 
de Santé Littoral Sud avec appui d’élus au 
sein du conseil municipal.Aujourd’huiSanté 
Littoral Sud a joué son rôle de lanceur d’alerte 
et d’acteur majeur. Il va demander à être reçu 
par le préfet pour obtenir enfin la décision 
IEM* en amont, décision extraordinaire prise 
le 20 juillet 2017. Or les retards se sont trop 
accumulés, les questions se posent de plus en 
plus dans la population : pourquoi et comment 
alors que Ginkgo continue avec un plan 
d’action ficelé sans IEM* ?
Comme l’étau se resserre, la clé reste entre les 
mains du préfet.
Santé Littoral Sud va à nouveau agir auprès 
du préfet, du conseil municipal et des médias 
pour obtenir ce fameux IEM* document 
préliminaire à toute action sur Montredon, 
aussi bien sur la dépollution, le plan de gestion 
comme sur les constructions à suivre. 
- ICPE : installation classée pour la protection 
de l’environnement
  - Perturbateur endocrinien : substance 
chimique étrangère à l’organisme
- IEM : évaluation de l’état des milieux et 
risques sanitaires

SANTE


